
Dans l'œuvre "Fondements de la métaphysique des mœurs" d'Immanuel Kant, le philosophe élabore 

sa théorie du jugement moral, qui constitue un élément central de sa philosophie éthique. Cette 

théorie repose sur des principes fondamentaux tels que l'impératif catégorique, l'autonomie de la 

volonté, la moralité comme fin en soi, et la rationalité pratique. L'examen du jugement moral chez 

Kant nous conduit à une compréhension profonde de sa vision de la moralité et de l'impératif moral 

qui la guide. 

Le jugement moral kantien se distingue par son caractère catégorique et impératif. Il repose sur 

l'impératif catégorique, qui est une règle morale universelle que chaque personne doit suivre 

indépendamment de ses désirs particuliers ou des circonstances. Cette règle exige que nous agissions 

uniquement selon des maximes (principes d'action) que nous pouvons vouloir ériger en loi 

universelle. En d'autres termes, une action est moralement juste si elle peut être généralisée sans 

contradiction. 

Un aspect essentiel du jugement moral chez Kant est l'autonomie de la volonté. Kant affirme que la 

moralité consiste à agir conformément à notre propre volonté rationalisée, guidée par des principes 

moraux que nous nous sommes donnés. L'autonomie implique que nous sommes capables de nous 

donner à nous-mêmes des lois morales, plutôt que de simplement obéir à des règles externes ou à 

des impulsions émotionnelles. La moralité repose sur notre capacité à raisonner et à déterminer nos 

devoirs par nous-mêmes. 

Selon Kant, chaque être rationnel est une fin en soi et non un moyen pour atteindre d'autres fins. Le 

jugement moral nous rappelle que nous devons traiter chaque personne comme une fin en soi, c'est-

à-dire avec respect et dignité, plutôt que de les utiliser comme des moyens pour nos propres 

objectifs. Cette conception de la moralité insiste sur l'importance de reconnaître la valeur intrinsèque 

de chaque individu. 

Le jugement moral est également étroitement lié à la rationalité pratique. Kant soutient que la 

moralité découle de notre capacité à utiliser notre raison pour déterminer nos devoirs et agir en 

conséquence. Les impératifs moraux ne sont pas arbitraires, mais ils sont fondés sur la raison et la 

rationalité. Le jugement moral consiste donc à évaluer nos actions à la lumière de principes 

universels et rationnels. 

Les "Fondements de la métaphysique des mœurs," reposent sur des principes fondamentaux tels que 

l'impératif catégorique, l'autonomie de la volonté, la considération des êtres rationnels comme fins 

en soi, et la rationalité pratique. Elle nous rappelle l'importance de l'universalité, de la rationalité, et 

de l'autonomie dans la prise de décision morale, tout en soulignant que chaque individu possède une 

valeur intrinsèque qui doit être respectée. 

 


